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PRÉSENTATION DU PROJET
Une collaboration artistique entre GuoGuang et le collectif 
Haut et Court

Ce projet de co-création est né de la rencontre entre GuoGuang, compagnie nationale d’Opéra 
traditionnel Xiqu de Taïwan, et le travail de création en environnement numérique du collectif 
artistique Haut et Court, associé au Théâtre Nouvelle Génération. Il est le fruit d’un long dialogue, 
entamé en 2019, pour poser les bases d’une collaboration permettant de partager avec un public 
européen les codes de l’opéra traditionnel, tout en explorant les possibilités d’une écriture et d’une 
forme contemporaine de cet art ancestral.

Pour inventer une forme renouvelée et inédite de l’opéra Emprunter un éventail, issu du célèbre roman 
chinois La pérégrination vers l’Ouest, la pièce traditionnelle sera augmentée par l’écriture commune 
d’un scénario en français et en mandarin ainsi que par l’univers visuel de « théâtre optique » que 
proposent Joris Mathieu et Nicolas Boudier. Cette proposition scénique innovante offrira à la pièce 
une dimension contemporaine, dans le respect des codes traditionnels. 

Une fable ? Une épopée? Un rêve éveillé ? Cette forme renouvelée et inédite de l’opéra traditionnel 
chinois est ici augmentée par du « théâtre optique ». Un véritable livre ouvert inspiré du célèbre 
roman du XVIè siècle de Wu Cheng’en La pérégrination vers l’Ouest où les aventures d’un singe 
immortel et de son maître, moine bouddhiste, croisent la route d’une jeune fille d’aujourd’hui, dans 
leur voyage vers l’occident.

Olivia a 10 ans. Elle est angoissée par le monde extérieur qui lui semble rempli de dangers et ne trouve 
l’apaisement que dans sa chambre et surtout dans la littérature. Un livre l’inspire et la passionne 
particulièrement : La pérégrination vers l’Ouest. Alors que sa mère commence à lui lire l’épisode dans 
lequel Wu-Kong, le singe immortel, doit affronter la princesse à l’éventail de fer, l’univers fantastique 
de cette histoire se déploie dans sa chambre, au point où la réalité et la fiction commencent à se 
confondre. Et si ce récit initiatique donnait à Olivia une clé, pour résoudre tous les problèmes que 
notre société contemporaine traverse ?

Écrit comme une fable traditionnelle inscrite à l’intérieur d’une fiction contemporaine, cette co-
création met en dialogue le passé et le présent, l’Asie et l’Occident, la tradition et les technologies. Jeu 
de miroir entre ce qui est réel et ce qui ne l’est pas, ce spectacle musical aux costumes et maquillages 
incroyables met en relief avec poésie, l’universalité de certains récits qui continuent à prendre sens, 
même plusieurs siècles plus tard. Certaines questions, changent de formes et d’apparences à travers 
le temps, mais ne font qu’éternellement se reposer à nous.
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D’UNE FORME TRADITIONNELLE 
À UN OPÉRA CONTEMPORAIN

Les codes de l’Opéra de Pékin
Inscrit en 2010 sur la Liste représentative du patrimoine culturel immatériel de l’humanité de l’Unesco, 
l’opéra de Pékin est un art du spectacle intégrant le chant, le récit, le mouvement, les arts martiaux. 

Né à la fin du XVIIIe siècle, l’opéra de Pékin trouve son essor au milieu du XIXe siècle. Ce genre 
est populaire dans la cour de la dynastie Qing et est considéré comme un des trésors de la Chine. La 
majorité des troupes sont basées à Pékin et Tianjin dans le nord, et à Shanghai dans le sud. Cet art est 
également présent à Taïwan, où il est connu sous le nom de Guoju, qui signifie « style théâtre national ». 
À Taïwan, on essaie à la fois de préserver cet art et d’ajouter de nouvelles pièces au répertoire. C’est 
ainsi que fut fondée la troupe nationale d’opéra GuoGuang.

Ses livrets sont composés selon un ensemble de règles strictes qui mettent en valeur la rime et le 
rythme. Ils évoquent l’histoire, la politique, la société et la vie quotidienne, et se veulent aussi instructifs 
que divertissants.

L’interprétation se caractérise par son style symbolique et ritualisé, avec des acteurs et des actrices qui 
suivent une chorégraphie établie pour les mouvements des mains, des yeux, des torses et des pieds. 
Traditionnellement, les décors scéniques et les accessoires sont réduits au minimum. Les costumes 
sont flamboyants ; le maquillage du visage utilise des symboles, des couleurs et des motifs concis 
pour révéler la personnalité et l’identité sociale des personnages. 

Une forme renouvelée de l’opéra traditionnel à Taïwan
Afin de donner une vie nouvelle aux classiques, GuoGuang tire parti de concepts du théâtre moderne 
pour remodeler les œuvres historiques selon une interprétation contemporaine. Avec pour principe 
d’« avancer en accord avec l’époque actuelle à Taïwan », la troupe sélectionne des pièces traditionnelles 
qu’elle interprète sur scène en les revisitant et dont les thèmes très divers permettent de démontrer 
les valeurs modernes de Taïwan. À travers de tels spectacles, le public d’aujourd’hui peut faire l’expérience 
du contraste entre l’ancien et le moderne et mieux apprécier les histoires du passé.

Le dispositif scénique
Pour cette cocréation, nous avons cherché à traduire en espace la relation importante que l’opéra 
chinois accorde au monde des fantômes et à son dialogue avec le monde des vivants. Cette dimension 
se manifeste par le déploiement d’un dispositif scénique de « théâtre optique », qui permet, par un 
principe d’illusion optique, de faire apparaître des personnages et des décors virtuels dans un espace 
réel et au milieu d’acteurs physiquement présents sur scène. Ici, nos fantômes, sont les trois membres 
de la famille d’Olivia. Leur présence sur scèneest développée en alternance et parfois en superposition 
de celle, bien réelle, des 5 interprètes de la compagnie GuoGuang. 
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Le théâtre optique

Joris Mathieu et Nicolas Boudier conçoivent pour ce projet un dispositif de théâtre optique spécialement 
adapté aux contraintes de l’opéra, à la rigueur du jeu de ses interprètes, permettant de conserver 
intactes les séquences d’opéra traditionnel.  
Ils développent cet outil depuis plusieurs années, en s’appropriant le principe du pepper’s ghost pour 
l’adapter aux nouvelles technologies de la scène. Ce dispositif scénique trouble la perception de 
l’espace et du réel, il permet une plongée dans l’image à travers des projections de décors virtuels, 
de séquences filmiques en mouvement ou qui mettent en scène des personnages « holographiques ». 
Le pepper’s ghost est un principe d’illusion d’optique utilisée au théâtre à partir du XIXème siècle. 
Cette technique utilise une fine plaque (de verre autrefois et de plexiglass aujourd’hui) et des 
techniques d’éclairage (ici de vidéo-projection) particulières. 

Nicolas Boudier 
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GUOGUANG OPERA COMPANY

LE RENOUVEAU DE L’OPÉRA DE PEKIN
« L'Opéra de Jingju (de Pékin) ne doit pas se contenter de préserver l'art traditionnel et le patrimoine 
culturel, il doit également refléter la culture taïwanaise contemporaine. » 

GuoGuang Company

Fondée en 1995, GuoGuang est une compagnie nationale, rattachée au Centre national des Arts 
traditionnels de Taipei. Le Centre national des Arts traditionnels de Taipei est le premier théâtre 
public à Taiwan entièrement dédié aux arts traditionnels tels que les opéras hakka, kunqu et taiwanais. 
Il comprend 2 salles de spectacle (de 1 035 places et de 300 places) et une bibliothèque. Il accueille 
en résidence permanente la Compagnie d’opéra GuoGuang, l’Institut de la musique de Taiwan et 
l’Orchestre national chinois de Taiwan.
Depuis sa création, GuoGuang s’engage à diffuser et à valoriser, au niveau national et international, 
l’art de l’Opéra traditionnel (Jingju et Kun) et se défend d’un style d'opéra unique, propre à Taïwan. 
Sa mission est de préserver les traditions de l'opéra de Pékin tout en encourageant l'exploration de 
nouvelles formes plus contemporaines, en s’appuyant notamment sur les nouvelles technologies.
La compagnie a mené plusieurs collaborations internationales, notamment avec Singapour (Siong 
Leng Musical Association) et le Japon (Yokohama Noh Theatre).
Son équipe artistique a remporté de nombreux prix à Taiwan et ses pièces ont tourné à travers le 
monde, en Asie, en Europe et en Amérique.
GuoGuang se consacre également à la formation de jeunes artistes, dès leur plus jeune âge, et à la 
transmission de l’art et des techniques ancestrales de l’opéra aux nouvelles générations.

https://www.ncfta.gov.tw/en
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JORIS MATHIEU ET NICOLAS BOUDIER, 
EN COMPAGNIE DE HAUT ET COURT

Depuis 1998, l’ensemble Haut et Court réunit autour de Joris Mathieu une équipe fidèle d’artistes 
interprètes et de créateurs techniciens. Grâce à un travail commun de patiente maturation artistique, 
Haut et Court est aujourd’hui porteur d’une identité singulière. A travers leur recherche et leur 
production, ils interrogent le présent pour imaginer demain et inventent des expériences scéniques 
inédites, qui convoquent et intègrent les technologies, au service d’œuvres poétiques, spectaculaires 
proposant une relation singulière avec chaque spectateur. Se revendiquant clairement théâtrales, les 
formes qu’ils créent mêlent intimement images, littérature, illusions d’optique, musique, nouvelles 
technologies et machinerie traditionnelle. L’anticipation, l’imaginaire des sciences, l’innovation scénique 
et technologique sont des moteurs puissants de leur recherche créative. Dans une écriture portée 
sur la virtualisation de l’individu et du monde, Haut et Court a développé un savoir-faire spécifique 
sur la création d’imageries flottantes sur scène. 

Entre janvier 2015 et juin 2025, Joris Mathieu dirige le Théâtre Nouvelle Génération – CDN de Lyon. 
C’est dans le prolongement du projet artistique développé par la compagnie Haut et Court, qu’il 
a construit celui du CDN : trouver des voies d’accès à l’art pour toutes les générations de public, 
soutenir de nouvelles générations d’artistes, inventer des dispositifs innovants pour favoriser l’appa-
rition de nouvelles générations de formes hybrides et novatrices dans une perspective de renouvel-
lement des écritures scéniques contemporaines. 























https://pad.philharmoniedeparis.fr/contexte-l-opera-chinois.aspx?_lg=fr-FR
https://pad.philharmoniedeparis.fr/contexte-l-opera-chinois.aspx?_lg=fr-FR
https://www.radiofrance.fr/franceculture/podcasts/le-book-club/la-peregrination-vers-l-ouest-de-l-estampe-japonaise-au-manga-contemporain-1120133
https://www.radiofrance.fr/franceculture/podcasts/le-book-club/la-peregrination-vers-l-ouest-de-l-estampe-japonaise-au-manga-contemporain-1120133
https://www.radiofrance.fr/franceculture/podcasts/le-book-club/la-peregrination-vers-l-ouest-de-l-estampe-japonaise-au-manga-contemporain-1120133



